
Souvenir de se savoir :
Accueilli, aimé et accompagné 
par ce Dieu qui vient chez nous,
Invité durant notre vie
à l’imiter
Noël, naissance de Jésus,
naissance d’un enfant…
Touché par la tendresse,
Emerveillé de ce cadeau venu 
au monde

Figure de femme fatiguée et pourtant combien heureuse 
de fonder une famille
Avec l’homme de sa vie qui sera appelé “papa”… 
Tout un avenir à prévoir…
Marie, modèle proposé à toutes les mamans,
Image, instrument de soutien et de réconfort,
de paix et de joie, identité recherchée de tous mais
Liberté laissée à chacun
Lumière de joie malgré des ombres de rupture ne laissant 
que blessures.
Eduquer, encourager… école d’humilité
et de patience.

De tout cœur avec vous, 
en union avec mes frères 
prêtres Jean-Marie Laurent 
et Robert Meignotte 
de la paroisse, nous vous 
souhaitons un joyeux Noël.

ABBÉ JACQUES PAGNIER

L’adoption,  
un vrai parcours
du combattant
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LA SAINTE FAMILLE
est fêtée le 
dimanche qui suit 
la fête de Noël

La Sainte
Famille
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ZAC du Luc - DECHY - Tél. 03 27 94 42 42
• DÉPANNAGE TOUTES MARQUES
• CONTRATS D’ENTRETIEN
• ADOUCISSEURS D’EAU
• SANITAIRE
• APPAREILS MENAGERS ENCASTRABLES
• CHAUFFE EAU SOLAIRE

COMMUNE D’HAMEL
Zone des Marais

Terrains viabilisés à louer
pour implantation

Chalet ou Mobil Home

Tél. 03 27 89 53 64 - Fax 03 27 89 55 02
E-mail : mairie.hamel@wanadoo.fr - Site internet : http://www.hamel59.fr

Mairie ouverte le matin de 8h30 à 12h
du lundi au samedi

MAISONS LANNOY
“mieux bâtir, pour bien investir”

BERNARD LANNOY
PAVILLON EXPOSITION

Route Nationale - 59265 AUBIGNY AU BAC
Tél. 03 27 89 23 09

appelez vite le

03 27 80 90 50

appelez vite le

03 27 80 90 50

Découvrez nos

nouveaux modèles !catalogue

gratuit

Société Générale d’Electricité

OLCZAK
Pour tous travaux d’Electricité
Installations électriques - Chauffage - Alarme
Entretien et Dépannage
Eclairage public

13, rue de la République
BP 2 - 59187 DECHY

TELECOM
EDF
SNCF

Tél. 03 27 87 81 14

Fax. 03 27 98 56 77

POMPES FUNEBRES TOURNANT
Suc. des PF. Watissée

A votre service 24h/24 et 7j/7

� 03 21 73 82 42 - Fax. 03 21 73 82 46

• Organisation Complète des Funérailles
• Contrats Obsèques

Magasin ouvert du lundi au samedi (9h/12h et 14h/18h30)
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Michel BLANCHARD
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Entreprise ISO 9001-2000

6, rue Pierre Bochu - FECHAIN - Tél. 03 27 80 90 70

Transport ambulances      Taxi
 & VSL    de
 véhicules climatisés  Petite Remise
Transport pour mobilité réduite 

24h/24

Atelier d’Horlogerie
    DELAETER

                     Restauration de Pendules et montres anciennes
             se rend à domicile

06 09 32 11 71 - DOUAI UNIQUEMENT SUR RENDEZ-VOUS

Maître
Horloger

Jean-Pierre MONNAERT

Toutes Assurances
PARTICULIERS - PROFESSIONNELS

10, rue Georges Lefebvre 59151 ARLEUX - Tél/Fax : 03 27 89 53 56
jean-pierre.monnaert@agents.agf.fr

SARL
Jean-Louis BURY

Couverture
Zinguerie

Maçonnerie
Devis gratuit

31, rue Fily 59151 ARLEUX Tél/Fax 03 27 89 36 80

32, rue Domise 59247 FÉCHAIN
Tél. 03 27 80 92 65 - Fax 03 27 89 25 42

Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 12h
et de 14h à 18h30 - Le samedi de 9h à 12h

Papiers Peints - Revêtements de Sols - Enduits - Colles - Outillage

Mon EGlise

Messe des familles
Les 18 et 19 octobre 2008, samedi à 18h à Estrées, dimanche à 9h30 à Fressies et Erchin, 
à 11h à Gœulzin et Arleux a eu lieu la première messe des familles dans la paroisse 
Sainte-Claire de la Sensée.

Au cours de cette messe 
(comme pour les sui-

vantes, le troisième diman-
che du mois), la liturgie se 
fera simple afin de permet-
tre aux enfants de participer 
entourés de leurs parents, 
papy et mamy, de leurs frè-
res et sœurs pour s’intégrer 
dans la vie de la paroisse… 
Catéchistes et membres des 
équipes liturgiques vont tra-
vailler ensemble et solliciter 
les différents dons ou charis-
mes de chacun. “Le Seigneur 
compte sur toi, il a besoin 
de toi.” Je sais jouer d’un 
instrument alors je n’hésite 
pas à me faire connaître, je 
désire chanter, je sais dessi-
ner, j’ai des idées… alors je 
n’hésite pas à venir rejoindre 
l’équipe qui prépare (caté-
chistes, membres des équi-
pes liturgiques et parents qui 
le souhaitent) pour qu’au fur 
et à mesure, cette messe soit 
celles de toutes et tous, aussi 
bien enfants que parents… 

Merci pour votre participa-
tion à la vie locale de nos 
communautés.
ABBÉ JACQUES PAGNIER

DIMANCHE 19 OCTOBRE 

Célébration des enfants
de 1re année de notre paroisse

D imanche, jour de ras-
semblement de tous 

les chrétiens du monde. 
En 1re année, nous avons 
voulu répondre à l’invitation 
du Seigneur et l’église de 
Cantin accueillait soixante-
dix enfants environ et leur 
famille. Quel bonheur de se 
retrouver ensemble autour 
de notre célébrant, Jacques, 

qui nous a aidés, orien-
tés dans notre prière – les 
enfants découvrant le vête-
ment blanc, l’étole du prêtre, 
le signe de croix, certains 
en sont encore aux balbutie-
ments. Dieu les connaît par 
leur nom ; ils sont uniques 
pour Dieu, c’est ce qu’ils 
ont découvert au cours de 
ce mois d’octobre à travers 

un récit biblique : l’appel de 
Samuel. Merci à Brigitte et 
son équipe d’Arleux qui nous 
ont lu et mimé ce texte.
Après un commentaire du 
texte, le prêtre a appelé cha-
cun des enfants par son pré-
nom (marqué sur un badge) 
et les a envoyés se signer à la 
cuve baptismale (rappel du 
baptême). 

Chants, mime, prière silen-
cieuse, écoute ont ponctué 
cette rencontre avec le Sei-
gneur. Au mois prochain, 
nous ont dit certains parents 
à la sortie. Oui, chaque mois, 
nous nous retrouverons le 
dimanche à Cantin, pour cé-
lébrer en famille.

MONIQUE DUFLOT

Pour plus de renseignements : contacter la maison paroissiale d’Arleux, 
2 rue du Château – tél. 03 27 89 53 17 de 9h à 12h du lundi au samedi 
sauf jours fériés. E-mail : sainte-claire-sensee-2@orange.fr
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UNE ONCTION QUI FAIT DU BIEN !

Signe de tendresse de Dieu
pour la personne qui souffre
C’est en la fête de Sainte-Thérèse de l’Enfant Jésus, en l’église Saint-Nicolas d’Arleux, 
que quarante paroissiens de Sainte-Claire de la Sensée ont reçu le sacrement  
des malades.

Les enfants en 3e et 4e 
année de caté, leurs 

parents, leurs catéchistes, 
les membres du Service 
évangélique des malades 
(Sem) avaient tout mis en 
œuvre pour que nos frères 
et sœurs malades vivent ce 
temps de réconfort comme 
une fête, comme un cadeau. 
L’abbé Robert Meignotte l’a 
d’ailleurs rappelé dans son 
homélie : le sacrement des 
malades est un sacrement 
pour les vivants, pour la vie. 
Même si la guérison physi-
que est désespérée, une force 
spirituelle nous est offerte. 
Jésus-Christ, par l’action 
de l’Esprit saint, aidé des 
prêtres et de l’ensemble de 
l’Eglise, nous apporte une 
vitalité nouvelle, une pré-
sence singulière, un compa-
gnonnage dans ce moment 

pénible que nous traversons. 
Car l’enjeu n’est pas seule-
ment notre guérison. Le défi 
est de savoir être au quoti-
dien, même marqué, même 
diminué, de savoir supporter 
les douleurs de la maladie, 
de la souffrance et de savoir 
vivre quand même.
En présence de nos trois prê-
tres, la célébration fut priante 
et très festive, grâce à la parti-
cipation de la chorale et aussi 
à ces nombreux moments où 
le rituel de l’Eglise a prévu des 
gestes, des signes personnels 
en direction de chaque per-
sonne désirant recevoir le sa-
crement. Ainsi, les enfants par-
ticipants étaient fort présents 
auprès de chaque malade, res-
tant à ses côtés, l’aidant, l’ac-
compagnant, avec les gestes 
de la sollicitude.
A l’ouverture de la cérémo-

nie, ce fut le rituel de l’eau 
pour la préparation péniten-
tielle rappelant le sacrement 
du baptême : Que cette eau 
vous lave de tout mal et 
vous ouvre à la miséricorde 
de Dieu. Puis au cours de la 
messe, la prière litanique fut 
suivie de l’imposition des 
mains, et de l’onction sur le 
front et les mains, avec l’huile 
des malades consacrée par 
l’évêque lors de la messe 
chrismale : “Que cette onction 
d’huile sainte vous apporte 
tendresse et réconfort, qu’elle 
vous donne la force de sur-
monter votre souffrance.” 
Et chacun s’est vu remettre 
un cierge allumé au cierge 
pascal : “Que la lumière et 
la joie de cette célébration 
nourrissent votre espérance 
au fil des jours”. Des lumi-
gnons, qui représentaient les 

malades ayant demandé à re-
cevoir l’onction à domicile, 
furent apportés à l’autel par 
de jeunes enfants et des pa-
rents. Après la communion 
et la bénédiction, une image 
souvenir a été offerte à toutes 
ces personnes venues cher-
cher force et courage pour 
mieux vivre l’épreuve de la 
maladie.
Un grand merci à celles et 
ceux qui ont permis ce grand 
moment partagé avec les bien 
portants qui ont pu reprendre 
conscience de leurs responsa-
bilités vis-à-vis des personnes 
souffrantes et affaiblies.
Un grand merci également 
aux enfants du caté qui ont pu 
vivre et découvrir, en toute 
réalité, l’un des sept sacre-
ments que propose l’Eglise.

L’ÉQUIPE DU SEM
ET SON AUMÔNIER

MERCREDI 1ER OCTOBRE 2008 À ARLEUX

Célébration communautaire
de l’onction des malades
LES ENFANTS
– Alexian. “C’était important 
pour les malades, ils ont reçu 
l’hostie qui a été bénie par le 
Seigneur. En ce qui me con-
cerne, c’est la première fois que 
je viens à l’onction des mala-
des, et je suis content ; j’aimerai 
bien revenir la prochaine fois.”
– Manon. “Cette journée m’a 
fait penser à mon père et c’était 
bien parce qu’on était avec des 
personnes âgées.”
– Paul. “Je suis venu pour ma 
tante Sidonie et j’ai prié pour 
elle ; j’espère qu’elle sera bien 
soignée.”
– Maxime. “C’était bien ; on a 
parlé de Dieu où on en a su plus 
sur lui ; on était mélangé avec 
des adultes et des malades.”
– Agathe. “J’étais très émue ; il 
y avait beaucoup de personnes 
âgées ; j’ai porté la bougie aux 
malades.”

LES PARENTS
– Betty. “J’ai trouvé les enfants 
très à l’aise ; c’était une bonne 
initiative de les avoir fait participer. En 
tant que soignante, j’ai pensé que c’était 
une bonne chose car, quelquefois, les ma-
lades attendent le dernier moment pour 
recevoir “le sacrement des malades”.
– Marie-Thérèse. “C’était d’abord très 
émouvant, un moment très fort et né-
cessaire ; les enfants ont été super, bien 
préparés et très attentifs.”

LES MALADES
– Jean-Claude. “C’était une très belle 

cérémonie ; j’ai reçu les sacrements et je 
me suis trouvé ravigoté. Les enfants ont 
été très dignes ; ils ont bien participé ; il y 
avait d’ailleurs beaucoup d’enfants !”
– Monique. “Comme l’a dit l’abbé 
Meignotte, c’était vraiment une fête. 
J’hésitais à venir à cette célébration, 
et, je crois que j’y ai puisé des forces 
nouvelles.”
– Daniel. “C’était très bien, très fort, 
je suis venu pour reprendre des for-
ces pour vivre, car en 2003 j’ai fait un 

Accident vasculaire cérébral 
(AVC). Les enfants ont été 
très gentils et très sympas.”

DES MEMBRES  
DE LA COMMUNAUTÉ
– Marcelle. “Une cérémonie 
très émouvante ; j’ai porté dans 
mon cœur cette cérémonie par 
rapport au décès que j’ai eu 
dans ma famille et vraiment 
j’étais en communion avec ma 
sœur.”
– Marie-Jeanne. “C’était 
beau, avec le partage des 
aînés et des jeunes ; tous réu-
nis auprès de Dieu, parce que 
devant Dieu on est tous frères. 
Vraiment c’était très émou-
vant. Dieu est là avec sa mi-
séricorde pour tous !… Merci 
mon Dieu.”
– Françoise. “Bel après-midi ; 
tout le monde était content ; les 
enfants étaient très associés. 
Chacun était heureux de rece-
voir ce beau sacrement. Les 
enfants étaient très attentifs 
auprès des personnes malades. 

On avait l’impression qu’ils en avaient 
la charge, et qu’ils s’occupaient bien 
d’eux !”
– L’abbé Laurent. “C’était une très 
belle célébration, très recueillie et très 
priante ; même les enfants à première 
vue étaient très calmes et très silencieux. 
Tout le monde a aimé et a bien bénéficié 
de cette célébration.”

TÉMOIGNAGES RECUEILLIS PAR 
JEAN-MICHEL DAUCHY

La célébration de l’onction 
des malades en images



L’adoption, un vrai parcours 
du combattant...
Jean-Claude et Mylène rêvaient comme tout le monde de fonder une famille. Ils se sont mariés 
avec l’intention d’avoir deux ou trois enfants. Mais le verdict médical est tombé sur eux comme 
un coup de massue : leur couple était stérile.

C ’est alors, tout naturellement, 
qu’ils se sont tournés vers l’adop-
tion. Ils ignoraient que cela rele-
vait du parcours du combattant...

Première étape : obtenir l’agrément. Sans lui, 
rien à espérer. Pour cela, une seule adresse : 
écrire au président du conseil général de son 
lieu de résidence. Formuler une “demande 
d’agrément en vue de l’adoption d’un enfant 
français ou étranger”. La délivrance de cet 
agrément passe par une enquête sociale : il 
s’agit de s’assurer que les conditions d’ac-
cueil d’un enfant sont remplies au sein du 
foyer de Jean-Claude et Mylène et ce, sur 
un triple plan familial, psychologique et édu-
catif.
Les requérants reçoivent donc la visite d’une 
assistante sociale chargée de cette évaluation. 
S’ils obtiennent l’agrément, il est valable du-
rant cinq ans, mais renouvelable chaque année 
c’est-à-dire qu’il s’agit pour les demandeurs 
de confirmer leur demande à chaque date an-
niversaire. Mais attention, précise cette res-
ponsable du service adoption d’un conseil 
général : “Agrément ne signifie pas automa-
tiquement droit à l’enfant !”.
Car si, à ce moment, Jean-Claude et Mylène 
croient que l’essentiel est fait, ils se trompent 

lourdement. Car c’est alors que les difficultés 
commencent. Elles sont liées à un fait incon-
tournable : en France comme à l’étranger, il y 
a de moins en moins d’enfants à adopter.
Comme diraient froidement les économis-
tes, “l’offre est nettement inférieure à la de-
mande”.
C’est ainsi que, si les conseils généraux dé-
livrent environ huit mille agréments par an 
en France, plus de vingt-huit mille familles 
agréées sont en attente ! Dans les années 80, 
il n’y avait quasiment pas d’attente, actuel-
lement la durée moyenne est de trois à qua-
tre ans...
Cette baisse du nombre d’enfants à adopter 
résulte, en France, d’une amélioration des 
politiques d’aide sociale, des progrès de la 
prévention et des efforts faits pour “mora-
liser” l’adoption (convention de La Haye). 
L’adoption d’un enfant étranger n’est pas 
plus aisée parce que là aussi ils sont de 
moins en moins nombreux, et parce que cer-
tains pays (Etats-Unis, Espagne par exemple) 
sont de plus en plus demandeurs. L’Ethio-
pie, Haïti et la Russie restent les pays où les 
enfants adoptables sont les plus nombreux, 
mais un chiffre est éclairant : en 2007, le 
nombre d’enfants étrangers adoptés en 

France a baissé de 20 %. Mais revenons aux 
suites des démarches. Une fois l’agrément ob-
tenu, trois possibilités s’offrent aux familles 
désireuses d’adopter. La première passe par les 
associations. Une quarantaine d’organismes, 
en France, sont autorisés à l’adoption, habili-
tés par le ministère. Ce sont les OAA comme 
Médecins du monde, Orchidée, etc. Ils “trai-
tent” environ 40 % du total des adoptions en 
France et se chargent des dossiers de deman-
des qu’ils estiment les meilleurs. La seconde 
possibilité fait davantage appel à l’initiative 
individuelle : il s’agit de “prendre son sac à 
dos” et de se rendre dans le pays où l’on sou-
haite adopter un enfant. Démarche pas facile, 
difficultés parfois insurmontables : voir le récit 
du cinéaste Bertrand Tavernier dans son film 
Holy Lola. La troisième voie, enfin, est plus 
récente : c’est la création, par la loi du 4 juillet 
2005, de l’Agence française de l’adoption 
(Afa). Celle-ci repose sur un double réseau : 
celui de correspondants à l’étranger, et celui 
de correspondants départementaux, chargés de 
renseigner les demandeurs.

Les mots qui font mal

Mais quelles que soient les améliorations ap-
portées à tout ce qui relève des procédures, un 

certain nombre de problèmes restent constants, 
liés à la psychologie des adoptants. Problèmes 
souvent liés à une méconnaissance des spécifi-
cités de l’adoption, constate cette responsable 
de l’adoption dans un conseil général. “L’en-
fant adopté est parfois un enfant blessé à vie. 
Et l’amour, aussi fort soit-il, ne suffit pas tou-
jours !” Parfois, on croit bien faire, mais... Cet 
enfant qui a dormi par terre sera-t-il forcément 
heureux de se retrouver dans une chambre mo-
derne et confortable de chez Roche-Bobois ? 
Celui que l’on a nourri tant bien que mal ap-
préciera-t-il forcément qu’on lui propose du 
foie gras ? Non, l’adaptation à un contexte to-
talement différent n’est pas forcément simple, 
elle réserve bien des surprises très, très inatten-
dues. Et des paroles qui font mal. S’entendre 
dire, par exemple : “Tu as payé combien pour 
m’avoir ?” ou “Moi, j’aurais voulu rester dans 
mon pays”.
“Et il ne faut jamais oublier une chose fonda-
mentale : l’adoption ne consiste pas d’abord 
à donner un enfant à des parents qui en ont 
envie, mais trouver des parents pour un en-
fant qui en a besoin !” explique cette même 
responsable. A méditer...

Pierre Faure

In
gr

am

PAGE 4 DÉCEMBRE 2008



I
ls ont grandi tous les 
quatre ensemble, for-
mant une bonne fratrie, 
même si des différences 

d’attitude, de réaction écla-
taient parfois au grand jour. 
Adoptés, ils le savaient. Leurs 
parents ne leur en avaient pas 
fait mystère. De leurs origi-
nes, ils en parlaient rarement, 
comme si cela allait de soi. 
Seules quelques personnes 
bien attentionnées le leur rap-
pelaient en les surprotégeant : 
“ces pauvres petits abandon-
nés...!” “sont-ils autant aimés 
que leurs frères ?”

Pourquoi ?

Nos origines, notre passé, 
notre famille : ce passé nous 
habite. Les acquis de notre 
jeunesse, depuis notre nais-
sance, sont pour nous un hé-

ritage à assumer. Pour les en-
fants adoptés, cet héritage est 
sans doute encore plus lourd, 
car il manque une pièce à 
ce puzzle : la mère, celle qui 
les a portés, enfantés, mis au 
monde puis abandonné. Pour-
quoi ? Même s’ils ont une fa-
mille, des parents, des frères 
et sœurs, des grands-parents, 
un nom. Même s’ils peuvent 
s’assimiler à ce clan, à son his-
toire. Même s’ils grandissent 
au point d’effacer la question : 
“Pourquoi ma mère m’a-t-elle 
abandonné ?”
C’est ainsi qu’un jour, l’aîné 
qui devait avoir une vingtaine 
d’années s’adresse à son frère 
en prenant à témoin l’assem-
blée familiale : “Pourquoi ne 
cherches-tu pas comme moi à 
retrouver ta mère ?”A cela, 
son frère répond avec raideur, 

comme pour se protéger d’un 
danger : “Tu fais ce que tu 
veux. Moi, j’ai une famille, 
un nom, des parents. Je n’ai 
pas besoin de chercher autre 
chose, ailleurs !”.

Un passage joyeux  
et douloureux

Ainsi, l’aîné a voulu re-
monter son passé jusqu’à la 
source. Ce n’est pas le che-
min le plus facile, le conflit 
entre le passé et le présent, 
l’acceptation de ce passé 
quel qu’il soit, la découverte 
d’un nouveau milieu familial 
avec le risque d’être reconnu 
comme un intrus et surtout 
les retrouvailles avec une 
mère à la fois désirée et accu-
sée d’abandon... Le passage 
est à la fois joyeux et doulou-
reux, aimant et conflictueux. 

L’aîné a retrouvé sa mère. 
Il a maintenant deux mères. 
Deux amours qui ne peuvent 
s’affronter.  Un amour à par-
tager... dans un nouvel équi-
libre à découvrir.
Son frère a gardé la même 
ligne de conduite. Marié, il 
vit heureux avec ses quatre 
enfants. Leurs chemins ont 
divergé.
Mais tous deux ont bâti leur 
avenir en s’appuyant sur 
l’amour d’une mère. Eux-
mêmes ont bâti une famille 
et ont élevé des enfants à qui 
ils ont donné leur nom, des 
racines. Ils se sont appuyés 
sur leur passé, accepté, re-
connu pour ce qu’il était, 
pour construire une vie nou-
velle, la leur.

Patiber

C
harles et Stépha-
nie vivent à une 
dizaine de kilo-
mètres de Chinon 

(Indre et Loire), en pleine 
campagne. Ils se sont ren-
contrés après avoir vécu cha-
cun de leur côté un premier 
mariage. Pour Charles, trois 
enfants âgés de 25 à 16 ans 
sont nés de cette première 
union, et pour Stéphanie 
quatre enfants âgés de 15 à 8 
ans. Depuis leur remariage, 
ils ont adopté successive-
ment deux petites filles tri-
somiques : Prune, quatre ans, 
accueillie alors qu’elle avait 
neuf mois et Capucine, deux 
ans, accueillie à l’âge de 

trois mois. Ils sont donc les 
parents de neuf enfants dont 
sept vivent avec eux au quo-
tidien. Si on pose la question 
du choix de l’adoption pour 
les deux petites dernières, 
Stéphanie n’hésite pas un 
instant : “Nous souhaitions 
créer un élément fédérateur 
pour nous deux et pour nos 
autres enfants. Je ne dési-
rais plus être enceinte et 
c’est tout naturellement que 
nous nous sommes tournés 
vers l’adoption. Nos petites 
filles sont vraiment les peti-
tes sœurs de nos enfants et 
les liens familiaux se sont 
resserrés autour d’elles.”
Bien sûr, cette famille nom-

breuse nécessite une organi-
sation sans faille. Le fait de 
vivre à la campagne, avec un 
poulailler et des animaux, au 
contact de la nature a beau-
coup d’avantages même s’il 
faut faire de nombreux dé-
placements pour la scola-
rité et les activités des plus 
grands et pour les séances 
de rééducation en orthopho-
nie et psychomotricité pour 
les petites.

“Un vrai bonheur...  
et une école de la vie”

Charles exerce son activité 
de céramiste dans un atelier 
situé à côté de la maison, ce 
qui lui permet de s’impliquer 

plus facilement dans cette or-
ganisation. Pour Stéphanie, 
tout semble naturel.
Cette famille recomposée 
et agrandie, c’est “une for-
midable prise en compte de 
la différence, même si le re-
gard de certaines personnes 
étrangères à la famille est 
parfois teinté d’incompré-
hension. C’est un vrai bon-
heur de voir les progrès de 
Prune et de Capucine, sti-
mulées par leurs frères et 
sœurs. C’est une école de la 
vie avec ses difficultés mais 
surtout ses joies et nous ne 
pouvons plus imaginer la vie 
autrement”.

M.-C. Bouche

A la recherche de ma mère
Ce sont deux garçons, deux enfants adoptés à leur naissance, deux enfants qui n’ont pas la même mère. 
Ils sont les aînés d’une famille de quatre, car ils ont été suivis par deux autres frères qui, eux, n’ont pas 
été adoptés : caprice de la nature ou miracle d’un désir trop grand !

Une famille qui leur ressemble
Depuis leur remariage, Charles et Stéphanie ont adopté successivement deux petites filles trisomiques. Ils 
sont à présent les parents de neuf enfants dont sept vivent avec eux au quotidien.
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Adopter : les principales 
démarches
■ Qui peut adopter un enfant ?
Toute personne âgée de plus de 28 ans : soit 
célibataire ; soit mariée : les époux doivent avoir au 
minimum deux ans de mariage s’ils font la demande 
ensemble, et ne pas être séparés de corps. Si les deux 
époux ont tous les deux plus de 28 ans, il n’y a pas de 
condition de durée de mariage.
A noter : la condition d’âge n’est pas exigée en cas 
d’adoption de l’enfant du conjoint.
Il faut en outre justifier d’une bonne réputation (enquête 
sociale), d’une bonne santé (examen médical) et d’un 
bon équilibre psychologique (examen auprès d’un 
psychologue).
Il est indispensable de remplir ces conditions pour 
pouvoir adopter un enfant mais cela ne suffit pas car 
il existe beaucoup moins d’enfants à adopter que de 
couples candidats à l’adoption et l’écart s’accentue 
chaque année.

■ Quel enfant peut-on adopter ?
Les enfants français adoptables sont très peu 
nombreux. En effet, ne sont adoptables que : 
- les enfants pour lesquels les père et mère ou le conseil 
de famille ont valablement consenti à l’adoption ; 
- les pupilles de l’Etat ; 
- les enfants déclarés abandonnés.
La plupart des enfants adoptables sont des enfants 
étrangers se trouvant encore dans leur pays d’origine.

■ L’âge d’adoption
L’âge d’adoption pour un enfant français est de au 
moins 3 mois et de au plus 15 ans (les enfants âgés d’au 
moins 13 ans doivent consentir personnellement à leur 
adoption). Pour un enfant étranger : dès les premiers 
jours de la naissance.
Si on accepte un enfant relativement âgé, on aura plus 
de chances de voir sa candidature retenue (ces enfants 
sont plus difficiles à placer que des bébés) mais il ne 
faut pas sous-estimer les problèmes d’adaptation.

■ Où s’adresser pour pouvoir adopter  
un enfant ?
- A la Direction de l’action sociale de l’enfance 
et de la santé (DASES) : se renseigner à la préfecture 
pour en connaître l’adresse.
- A un organisme d’adoption privé français ou étranger.
La liste des organismes autorisés pour l’adoption peut 
être fournie par la DASES.

■ Quelle est la procédure d’adoption ?
Toute adoption, qu’elle passe par un organisme privé 
français ou étranger, ou par l’Assistance publique, ne 
peut se faire sans l’agrément de la Direction de l’action 
sociale de l’enfance et de la santé (DASES).

■ La demande d’agrément
La première démarche est le dépôt d’une demande 
d’agrément auprès de la DASES.
Au vu du dossier remis lors de la demande d’agrément 
et de l’enquête que la DASES va effectuer, l’agrément 
sera accepté (dans la grande majorité des cas) ou 
refusé. L’agrément est valable sur tout le territoire.
A noter : l’agrément est indispensable pour adopter un 
pupille de l’état ou un enfant étranger, mais il n’est pas 
nécessaire lorsque des liens affectifs se sont établis 
entre un enfant confié par le service de l’action sociale 
de l’enfance et la personne qui l’a accueilli.

■ Quels sont les délais ?
Agrément : neuf mois au maximum à compter de la 
demande. L’agrément est accordé pour cinq ans, mais 
la candidature à l’adoption doit être renouvelée chaque 
année.
Placement de l’enfant : une fois l’agrément obtenu, 
l’enfant pourra être accueilli dans un délai variant entre 
quelques mois et deux, voire quatre ans. Dans le cas 
d’un enfant étranger, ce délai peut être beaucoup plus 
court, puisque les parents adoptifs ont la possibilité de 
se rendre directement à l’étranger pour y adopter un 
enfant selon la loi locale.

■ Jugement d’adoption
Il sera prononcé après un délai minimal de six mois 
après l’accueil de l’enfant. Pour obtenir ce jugement, 
il faut déposer une requête au tribunal de grande 
instance de son domicile.
C’est seulement une fois que le jugement d’adoption 
est prononcé que l’adoption est reconnue. L’enfant 
acquiert la nationalité et le nom des parents adoptifs 
(s’il est étranger, il peut aussi changer de prénom). Si 
l’adopté est né à l’étranger, la décision est inscrite sur 
les registres du service central d’état civil du ministère 
des Affaires étrangères, à Nantes.
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Prière pour une journée

Seigneur, accorde-moi cette grâce :
que rien ne puisse troubler ma paix en profondeur,
mais que j’arrive à parler santé, joie, prospérité
à chaque personne que je vais rencontrer,
pour l’aider à découvrir les richesses qui sont en elle.

Aide-moi surtout, Seigneur,
à savoir regarder la face ensoleillée
de chacun de ceux avec qui je vis.
Il m’est parfois si difficile, Seigneur,
de dépasser les défauts qui m’irritent en eux,
plutôt que de m’arrêter à leurs qualités vivantes,
dont je jouis sans y prendre garde.

Aide-moi aussi, Seigneur,
à regarder ta Face ensoleillée,
même en face des pires événements :
il n’en est pas un qui ne puisse être source
d’un bien qui m’est encore caché,
surtout si je m’appuie sur Marie.

Accorde-moi, Seigneur,
la grâce de ne travailler que pour le bien,
le beau et le vrai, de chercher sans me lasser,
dans chaque homme, l’étincelle
que Tu y as déposée en le créant à Ton image.

Accorde-moi encore d’avoir autant d’enthousiasme
pour le succès des autres que pour le mien,
et de faire un tel effort pour me réformer moi-même
que je n’aie pas le temps de critiquer les autres.

Je voudrais aussi, Seigneur,
que Tu me donnes la sagesse
de ne me rappeler les erreurs du passé
que pour me hâter vers un avenir meilleur.

Donne-moi, à toute heure de ce jour,
d’offrir un visage joyeux et un sourire d’ami
à chaque homme, Ton fils et mon frère.

Donne-moi un cœur
trop large pour ruminer mes peines,
trop noble pour garder rancune,
trop fort pour trembler,
trop ouvert pour le refermer sur qui que ce soit.

Seigneur, mon Dieu,
je Te demande ces grâces pour tous les hommes
qui luttent aujourd’hui comme moi,
afin que diminue la haine et que croisse l’amour,
car depuis ta Résurrection,
la haine et la mort ont été vaincues
par l’amour et la vie.

Ouvre mes yeux à l’invisible
pour que rien n’arrive à ébranler l’optimisme
de ceux qui croient en Toi
et qui espèrent en l’homme.

Amen.

(BELGIQUE, 1908 – FRANCE, 2008)
MADELEINE CINQUIN, SŒUR EMMANUELLE

La vie dans nos relais

Cet emplacement pourrait être le vôtre, merci de vous adresser à

Bayard Service Régie
NORD - Parc d’activité du Moulin - Allée Hélène Boucher
BP 60090 - 59874 WAMBRECHIES Cédex
Tél. : 03 20 13 36 70 • Fax : 03 20 13 36 79

Huileries Saint Christophe
Tous les produits de graissage automobiles - agriculture

Travaux publics - Marine - Industrie
Rte de Douai-Cambrai (face à Brico-Dépôt) 59169 FERIN - Tél. 03 27 88 58 57 - Fax. 03 27 97 24 42

Matériel Médical
MILLARD Elisabeth

18, rue Louis Chantreau
FECHAIN - � 03 27 80 90 55

Matériel Médical
MONIER Valérie

1, rue Calmette
AUBIGNY AU BAC - � 03 27 80 90 17

�
ARLEUX

AMBULANCE

03 27 89 30 33
24bis, rue du 8 mai 1945 

59151 ARLEUX

SARL BUISSART PATRICK  Horticulteur - Fleuriste
- Vente Directe en serre toute l'année -

2, rue de la Sensée - HEM-LENGLET - Tél. 03 27 79 93 76

Plantes vertes et fleuries
Géraniums - Pensées

Chrysanthèmes
Plants à repiquer

Henri LOURDAUX
Chauffage toutes énergies (contrat d'entretien)

Salle de Bains - Electricité - Dépannage - Ramonage
25, rue Louis Chantreau 59247 FECHAIN
Tél. 03 27 80 92 98 - Fax 03 20 80 95 38
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Ça devait être “la der des ders !”
Et pourtant ce conflit mondial fera près de 10 millions de victimes.

“Voilà deux années 
que nous préparons 

cette exposition1, car cette 
année c’est le 90e anniver-
saire de l’Armistice expli-
que M. Engels, président 
de la section d’Estrées des 
anciens combattants. Cette 
idée nous est venue en 2006 
pour essayer de retracer tout 
ce qui a pu se passer au 
cours de cette guerre, à la 
fois pour les soldats, pour 
les civils dans leur vie quoti-
dienne, de cette vie pendant 
l’occupation, avec toutes ses 
contraintes.
Nous avons donc consulté 
de nombreux ouvrages que 
l’on voit en bibliographie, à 
la fin de notre exposition ; ces 
ouvrages qui nous ont permis 
de faire cette sélection.
On a donc imaginé, pour ren-
dre plus attractive cette expo-
sition, un abécédaire, c’est-
à-dire que nous avons traité 
thème à thème, en plus, pour 

intéresser la région ; on parle 
souvent de Verdun, les gran-
des batailles, ces événements, 
loin de nos yeux, il fallait 
donc mettre en valeur notre 
territoire. On s’est cantonné 
de Ypres, en Belgique, les 
premiers gaz de combat, et 
nous nous sommes limités 
aux environs de Péronne. 
Péronne c’est l’historial de 
la Grande Guerre. Actuel-
lement, nous mettons en 
valeur notre région par des 
tracés historiques pour les 
touristes anglais, canadiens, 
belges, même allemands ; 
ces touristes qui transitent 
par la région.
– La ligne de front de Ypres 
à Péronne.
– Dans l’abécédaire, chaque 
lettre constitue un thème. 
Exemple : T = tranchées, 
C = chars, A = aviation, 
V = Vimy, Y = Ypres, etc. 
Ces thèmes et photos vous 
montrent qu’à l’époque les 

techniques étaient déjà très 
développées. Bien sûr, hom-
mage aux enfants d’Estrées 
morts pour la France : vingt-
sept soldats morts, la plupart, 
dans leur jeunesse. Deux 
anciens combattants ont 
essayé de retracer le passé 
de ces soldats et, à savoir, 
comment sont-ils tombés ? 
gazés ? blessés ? disparus ? 
Où sont-ils morts ? Difficiles 
recherches, suite à un man-
que de documents, malgré 
l’exploitation des archives. 
Bien sûr, nous avons consulté 
les familles.
Nous avons fait appel à des 
collectionneurs, centrés sur 
1914-1918, à Estrées, Mon-
sieur Legros, Monsieur Mallet 
de Lecluse, etc. chacun pour 
leur village respectif ; Mon-
sieur Lestrillier de Bellonne, 
historien, qui travaille énor-
mément sur ce conflit. Nous 
avons invité bien sûr les porte-
drapeaux et aussi, les gardes 

d’honneur de Notre-Dame de 
Lorette ; on ne pouvait faire 
sans eux. Dans cette exposi-
tion, on voit que Lorette est 
mis en valeur, comme Vimy, 
avec les Canadiens nos libé-
rateurs ; ces gardes d’honneur 
des groupes d’Arras et de Bé-
thune. Cette exposition a été 
créée par les anciens com-
battants. Il est fort probable 
que cette exposition circu-
lera dans les communes du 
Syndicat intercommunal de 
la région d’Arleux (Sira) et 
certainement dans les éco-
les. Les écoliers d’Estrées 
et d’Hamel ont visité notre 
exposition.”

JEAN-MICHEL DAUCHY

Salle des fêtes, à Estrées
Samedi 18 octobre
et dimanche 19 octobre 2008
Exposition sur la Grande 
Guerre “guerre 1914-1918
dans la région”

Envie de chanter,
envie d’agir… et partager

La chorale Saint-Nicolas 
a repris ses répétitions 

début septembre et a déjà 
participé, le 16 septembre 
dernier, au concert de chant 
choral organisé dans le cadre 
des Virades de l’Espoir au 
profit de la lutte contre la 
mucoviscidose. La motiva-
tion des choristes venus des 
différentes communautés est 
de se réunir chaque semaine 
pour le plaisir de chanter 
en polyphonie et mettre sur 
pied un répertoire de chants 
sacrés et profanes qu’ils ont 
ensuite la joie de donner en 
concert au profit d’œuvres 
caritatives et humanitaires.
Dans les projets 2008-2009, 
la chorale participera au 
concert du Téléthon le 6 dé-
cembre prochain, au con-
cert de Noël le 21 décembre 
à 16 heures dans l’église 

d’Arleux. D’autres concerts 
sont prévus en 2009 : le 
29 mars, à l’église de Gœul-
zin, un concert sera donné 
avec la chorale la Villanelle 
de Féchain, pour subvenir 
aux besoins de la commu-
nauté Les petites sœurs de 
l’Espérance de Natitingou au 
Bénin, mais aussi un concert 
au profit du Secours catholi-
que à l’automne…
La chorale reste ouverte à 
toute personne qui aime-
rait rejoindre ce groupe où 
amitié, solidarité, partage 
et plaisir de chanter sont au 
rendez-vous chaque mardi 
de 19h30 à 21h30 à la salle 
Sainte-Claire à Arleux… 
Venez nous rejoindre, vous 
serez les bienvenus !

EMILIA DRUART
Renseignements : 
tél. 03 27 89 54 08

coin Prière
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FECHAIN VIDANGES Entreprise

53, rue du Moulin 59247 FECHAIN 
� 03 27 89 44 54 � 03 27 80 91 62 Fax 03 27 89 49 77

Assainissement - Vidanges 
Curages - Travaux de Haute Pression

(Près de l’Ecole Maternelle) 

Couverture - Zinguerie
Isolation - Rénovation

269, rue de la Fontaine - FRESSAIN
Tél. 03 27 80 94 84

JARDINERIE D’HALLUIN
30 ans d’expérience

Spécialiste
du Bassin

Parc d'expo sur 3000 m2

Route Nationale AUBIGNY AU BAC
Tél 03 27 89 21 52
www.expert-bassin.com

TRAVAUX NEUFS
RÉNOVATION

44, rue Marquet - 59151 HAMEL
� 03 27 92 28 29

STATION MOUSSE
24, Route Nationale - AUBENCHEUL au BAC

� 03 27 89 44 80 - Fax 03 27 89 44 99
Lavage Mousse + Haute Pression en self service

2 pistes de lavage couvertes, 2 aspirateurs, 1 gonfleur
ASPIRATEUR RÉNOV SIÈGE7j/7 - 24h/24

Michel BLANCHARD
- Sarl Ets Marousez -
     Entreprise ISO 9001-2000

Exposition de cercueils
Caveaux - Monuments
Plaques, Compositions, Articles funéraires

PF
magasin

de FLEURS

6, rue Pierre Bochu FECHAIN - 03 27 80 01 58

Jour et 
Nuit

ECOURT ST QUENTIN

Ets WATISSEE
MATERIAUX 03 21 48 98 99
Carrelage - Isolation
SANITAIRE 03 21 48 35 03
Cuisine - Quincaillerie

Eurl Laurent CARREZ
Garage RENAULT

Vente - Reprise - Réparation - Dépannage toutes marques
RN 43 - 59265 Aubigny au Bac

Tél. 03 27 89 60 84     en cas d'urgence 06 11 64 11 11

Cet emplacement pourrait être le vôtre, merci de vous adresser à

Bayard Service Régie
NORD - Parc d’activité du Moulin - Allée Hélène Boucher
BP 60090 - 59874 WAMBRECHIES Cédex
Tél. : 03 20 13 36 70 • Fax : 03 20 13 36 79

Ambulances
D'HELFT Serge� Voiture petite remise

Toutes distances

24h/24 - 7jours/7
Tél : 03 27 89 69 79 - Fax : 03 27 92 02 63

22, rue de Fressain
59151 BUGNICOURT

Eric PAMART
vous accueille
AVEC ou SANS
RENDEZ-VOUS

pour Véhicules : Particuliers, Utilitaires, 4x4

1, Route Nationale - Aubigny au Bac    � 03 27 80 04 57

La vie dans nos relais
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Baptiser qui, baptiser quand ?
Question saugrenue 

pour beaucoup d’en-
tre nous… Lorsque l’enfant 
paraît, on lui trouve un par-
rain, une marraine, on voit 
le prêtre, on assiste à une 
préparation au baptême là 
où des paroissiens bénévo-
les en organisent, et l’enfant 
est ensuite baptisé, après 
une messe. Il devient alors 
“enfant de Dieu” et membre 
d’une communauté… qui, le 
plus souvent, a quitté l’égli-
se et n’est plus là pour l’ac-
cueillir. De temps en temps, 
pourtant, des événements 
fortuits vous incitent à vous 
poser des questions sur cette 
pratique. Il y a d’abord eu, 
pour moi, cette visite dans 
une magnifique cathédrale 
orthodoxe des bords de la 
mer Noire et la possibilité 
d’assister de façon impromp-

tue à ce baptême donné par 
un pope qui, quelques ins-
tants auparavant, discutait 
avec la grande adolescente 
qu’il baptise maintenant en 
présence de la seule adulte 
qui l’accompagne (cérémo-
nie d’ailleurs proche de celle 
que nous connaissons, sauf 
qu’elle se poursuit immédia-
tement par la chrismation,  la 
confirmation).
Cette impression “d’im-
provisation” d’un baptême 
de quelqu’un qui, manifes-
tement, semblait en état de 
décider seule alors que nous 
décidons, nous, pour nos en-
fants, m’a interpellé (pourtant 
ce n’était sans doute qu’une 
impression quand on sait la 
complexité du rite du bap-
tême chez les orthodoxes). 
Certes, pour nous, il y a le 
sacrement de confirmation 

quelques années après le bap-
tême… Mais il s’adresse en-
core à des enfants, fussent-ils 
plus grands ou presque ado-
lescents !
Et puis ensuite il y a eu la 
lecture de cet article faisant 
état de demandes de “dé-
baptisation” que des adultes 
(baptisés lorsqu’ils étaient 
enfants) adressent aux parois-
ses et aux évêchés. Sont-elles 
nombreuses, ces demandes ? 
Difficile à dire car l’Eglise a 
tendance, bien sûr, à minimi-
ser le phénomène alors que 
les anticléricaux ou les sec-
tes en grossissent sans doute 
outrageusement le nombre. 
Toujours est-il qu’il existe 
même sur Internet des for-
mules toutes faites de deman-
des ! Certes l’Eglise ne “dé-
baptise” pas (le sacrement du 
baptême est considéré comme 

indélébile par l’Eglise) mais 
le curé et l’évêque concernés 
envoient au demandeur une 
attestation confirmative et les 
services de l’évêque portent 
dans le registre des Archives 
de catholicité, la mention de 
l’apostasie.
Baptiser qui, (enfant ou 
adulte) Baptiser quand ? 
(lorsque le “candidat” au 
baptême en fait la demande 
ou quand ses responsables lé-
gaux la font pour lui)… Fina-
lement, on peut, de temps en 
temps, se poser la question !

G.D.

STAND DE LA PAROISSE

Une 10e brocante de 
l’oignon bien réussie

Pour la dixième année 
consécutive, les mem-

bres de la communauté de 
Féchain, aidés par des béné-
voles du relais 3, ont tenu 
le stand de la paroisse le 
dimanche 17 août. Comme 
les années précédentes, ils 
ont proposé aux nombreux 
visiteurs des enveloppes-sur-
prises (toutes gagnantes !) et 
les ont invités à déguster les 
succulentes pâtisseries “mai-
son” : tartes variées, pizzas, 
gaufres, de quoi satisfaire la 
gourmandise de chacun, tout 
en faisant une bonne action 
puisque l’excellente recette 
réalisée sert à l’aménage-

ment de la maison parois-
siale Saint-Vaast. A ce sujet, 
rappelons que ce local a été 
rénové en début d’année et 
que, désormais, les enfants 
du caté sont accueillis dans 
une salle très agréable.
La communauté de Féchain 
et le relais 3 se réjouissent du 
succès de cette manifestation 
et remercient vivement toutes 
les personnes qui ont contri-
bué à cette réussite, en parti-
culier celles qui ont offert des 
lots et celles qui ont montré 
leur talent de pâtissières.
Merci également aux fidèles 
acheteurs.

BERTHE M.

Emmanuel,  
fêté le 25 décembre
Noël est la plus ancienne des fêtes spécifiquement 
chrétiennes. Son usage commença à s’établir en 
Occident au IVe siècle.
Ce n’est pas par hasard qu’a été choisi ce jour qui 
venait conclure les célébrations en honneur de 
Saturne et de l’approche du solstice d’hiver. C’était 
la fête du sol invictus, ce soleil qui, “invaincu”, allait 
resplendir à nouveau, réjouissance qui se transforma 
sous la chrétienté en fête du “vrai soleil”. Noël est 
la manifestation du monde de Dieu, de Dieu fait 
homme. C’est la naissance à Bethléem de Notre 
Seigneur et Sauveur Jésus-Christ, Fils de Dieu, conçu 
selon la chair par l’action de l’Esprit saint dans le 
sein de la toujours Vierge Marie.
Emmanuel veut dire : Dieu avec nous, tel est le nom 
prophétique qu’avait reçu Jésus de la part d’Isaïe 
(Is 7, 14). C’est pourquoi l’on fête aujourd’hui tous 
ceux qui portent le nom d’Emmanuel, Emmanuelle, 
Manuela, Manuel, Noël, Noëlle, ou Nelly.

le saint du mois

Une bonne nouvelle  
pour la vie de la paroisse 
Nous sommes heureux de faire part, à nos 
lectrices et lecteurs, de la lettre que l’équipe 
rédactrice du journal a reçue de Charles 
Beauchamps le 25 septembre 2008.

Mesdames, Messieurs
J’ai le plaisir de vous annoncer, pour la bonne 
information des lectrices et lecteurs des 
“Clochers de la Sensée” que la Commission 
permanente du conseil général du Nord, 
dont je suis membre, s’est réunie ce jour et a 
décidé d’attribuer à la commune d’Aubigny-
au-Bac une subvention d’un montant de 
256 786 euros (soit 40% du montant des 
travaux subventionnables) pour la rénovation de 
son église. Restant à votre disposition, veuillez 
agréer, Mesdames, Messieurs, l’expression de ma 
considération.
Bien cordialement,

Charles Beauchamps

Humour
Un homme rentre dans une librairie :
Bonjour !  Avez-vous des bretelles ?
Non monsieur, ici c’est une librairie !
Dommage, vous perdez un client !

Une pensée de Pierre Dac
Sans l’invention de la roue, les coureurs du Tour de 
France seraient condamnés à porter leur bicyclette 
sur le dos !

Une petite annonce
Professeur bègue donne répétitions.

Un petit garçon demande à sa mère :
Maman, c’est vrai que je suis né dans un œuf ?
Mais non, mon poussin.

P.L.
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Prochaine parution du journal : le 23 janvier 2009
L’équipe de rédaction se réunira  

le 5 décembre à 14h au presbytère d’Arleux.
Merci de fournir les articles au plus tard

pour cette date.

Le carnet

DÉCEMBRE
Samedi 6 décembre
18h à Hamel.

Dimanche 7 décembre
9h30 à Cantin et Villers,
11h à Aubencheul, 11h à Arleux.

Samedi 13 décembre
18h à Brunemont.

Dimanche 14 décembre
9h30 à Férin et Féchain,
11h à Arleux, 11h à Fressain.
Samedi 20 décembre

18h à Estrées, messe des familles
ce week-end.

Dimanche 21 décembre
9h30 à Fressies et Erchin, messe
des familles ce week-end,
11h à Arleux et Gœulzin,
messe des familles ce week-end.

Mercredi 24 décembre
18h à Roucourt et Aubencheul,
19h à Estrées, 20h à Fressain.

Jeudi 25 décembre
11h à Arleux.

Samedi 27 décembre
18h à Lecluse.

Dimanche 28 décembre
9h30 à Roucourt et Villers,
11h à Arleux et Bugnicourt.

JANVIER 2009
Samedi 3 janvier
18h à Erchin suivie de la marche à l’étoile.

Dimanche 4 janvier
9h30 à Cantin et Fressain,
11h à Arleux et Aubencheul.

Samedi 10 janvier
18h à Brunemont.

Dimanche 11 janvier
9h30 à Férin et Féchain,
11h à Arleux et Erchin.

Samedi 17 janvier
18h à Estrées, messe des familles ce week-end.

Dimanche 18 janvier
9h30 à Fressies et Villers, messe des familles
ce week-end,
11h à Arleux et Gœulzin, messe des familles
ce week-end.

Samedi 24 janvier
18h à Lecluse.

Dimanche 25 janvier
9h30 à Roucourt et Fressain,
11h à Arleux et Bugnicourt.

FÉVRIER 2009
Samedi 31 janvier
18h à Hamel.

Dimanche 1er février
9h30 à Cantin et Fressain,
11h à Arleux et Aubencheul.
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Baptêmes
Ils sont devenus enfants 
de Dieu :
Arleux
28 septembre : 
Abbygaëlle Durieux,
Gauthier Alluin, Lisa Vion, 
Timothé et Mattéo Lefèvre.
Aubeucheul-au-Bac
21 septembre : 
Eugénie Fontaine.
5 octobre : Rafaël Torres,
Lucie Garcia-Lozano,
Axel Szemlik, Simon Demol.
Fressain
14 septembre : 
Gaspard et Eliot Paluszezak,
Tahina Taisne,
Ethann Fronval,
Keyan Jakubowski.
12 octobre : 
Enzo Baude-Farand,
Cannelle et Octave Dubois.
Gœulzin
21 septembre : Hugo Dequidt, 
Aymeric Plantefève,
Antoine Beaurain,
Yoann Carlier,
Clara Riquoir.
Villers-au-Tertre
31 août : Mathilda Dhaussy.

Mariages
Ils se sont dit oui :
Aubencheul-au-Bac
2 août : Nicolas Aubry et 
Christelle Fache.
Lecluse
27 septembre : Matthieu Bot 
et Naouelle Ferrah.
Villers-au-Tertre
6 septembre : Nicolas Carlier 
et Amélie Chatelain.

Funérailles
Ils restent présents 
dans notre coeur :
Arleux
21 septembre : 
Maxime Gerodez.
7 octobre : Jean-Paul Lemaire 
vf de Ginette Moreau.

Aubencheul-au-Bac
22 juillet : 
Madeleine Chantreau, 76 ans, 
vve de Raymond Rigaut.
Brunemont
30 septembre :
Claudie Descamps, vve de Ber-
nard Lannoy, âgée de 66 ans.
14 octobre :
Marguerite Hoste, âgée de 
67 ans.
Cantin
23 septembre : 
Michel Longuépée, 62 ans, 
ép. de Maryse Verhoeven. 
25 octobre : Jacques Facon.
Estrées
27 octobre :  Pierre Gras, 
87 ans, vf de Thérèse Lhote.
Fressain (Erratum)
24 juin : Druon Defauquet, 
87 ans, ép. de Jeanne Dubaille 
(nos excuses à la famille).
Fressies
1er octobre : Alice Raout, 86 ans, 
vve de Michel Dessery.
30 octobre : Alfréda Dequint, 
91 ans.
Hamel
8 octobre : Henri Montassine, 
75 ans, vf de Louise Debut.
Lecluse
14 septembre : 
Jacques Lecomte, 82 ans, vf 
de Lucienne Locquet.
Gaston Mayeux, ép. de Lu-
ciane Lermoyer.
2 octobre : Alfréda Baillien, 
ép. de Fernand Varlet.
15 octobre : Mario Caruso, ép. 
de Rosa-Anna Canella.
Villers-au-Tertre

30 juillet : Eliane Dubois, 
81 ans, vve de Jean Ladrière. 
4 septembre : Paul Thieullet, 
85 ans, ép. de Brigitte Ansart. 
19 septembre : 
Jeanne Gay,  85 ans,  ép. 
d’Emile Rogez. 
22 septembre : 
Jeanne Deviller, 89 ans, vve 
d’Edmond Dubois.
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Célébrations dominicales

Au revoir à un ami
Quelques phrases tirées du mot d’accueil, vu avec la famille lors des funérailles  
de Léon Dupont décédé à son domicile, à l’âge de 87 ans, le 24 juillet.

Tenez-vous prêts, restez en tenue de service ! Ces paroles 
de Jésus, notre ami n’a jamais cessé de les vivre tout 

au long de sa vie. Dès son enfance de chrétien, il est enfant 
de chœur, il sert les messes de l’aube. Que de fois m’a-t-il 
dit avoir balayé notre église… Toujours il a témoigné d’un 
grand respect des lieux saints, toujours disponible pour animer 
eucharistie ou célébration de mariage.
La tenue de service, il l’a portée de par sa profession accomplie 
avec droiture, veillant à la sécurité des personnes et des biens 
publics. Mais la tenue portée avec bonheur et honneur, c’est 
celle de la musique et cela depuis 1930. Musicien, puis chef de 
la Férinoise pour, en 1981, prendre la direction de notre cho-
rale. Tous ces actifs, visages présents en qui vous avez éveillé 
la lumière de votre passion. Vous avez donné : écoute, patience, 
respect et souci des autres ; votre présence : défilés, concerts, 
réunions associatives pour une animation satisfaisante jusqu’au-
delà de vos forces. L’abbé Laurent a présenté au Seigneur une 
vie exceptionnelle, la vie de notre ami. Pour cette vie remplie 
de talents partagés, d’actes de dévouement, de toutes les amitiés 
reconnaissantes qu’il a suscitées, comme jadis le jeune Léon en 
réponse au prêtre, nous disons : Deo Gratias.

MARIE-PAULE

FÉRIN

Soirée-concert à l’église, 
samedi 13 décembre, 
18 heures

Nos chef et sous-chef de musique, Gilles Drapier 
et Jacky Pequeur nous font part de l’excellente 
entente avec les chefs de Féchain-Fressain, Didier 
Delille et Emmanuel Dupont. Leur concert commun 
de juin à Fressain a été apprécié de tous.
Rencontres amicales entre nos musiciens qui 
mettent tout leur savoir-faire dans les répétitions 
et vous invitent à l’église de Férin le 13 décembre, 
où vous pourrez vous divertir de morceaux variés et 
de noëls choisis. Ils ont eu la peine d’accompagner 
cet été les funérailles de trois amis, infiniment 
regrettés : Léon, leur ancien chef, Louis et Gérard. 
Lors de la messe du 23 novembre où nous avons 
fêté sainte Cécile, nous avons particulièrement prié 
pour eux et pour tous nos musiciens et choristes qui 
nous ont précédés dans la maison du Père.
Posséder une société de Musique participant comme 
la nôtre à la vie urbaine est une richesse pour nos 
villages. Sachons lui apporter l’encouragement 
de notre présence. Que l’amitié et la passion au 
langage universel de la musique donnent toujours à 
tous ses membres la vraie joie.

Suzanne et Marie-Paule

Concert de musique à Ferin
le 13 décembre à l’église à 18h.

Marché de Noël à Cantin
le 13 décembre à partir de 14h.

Marché à l’étoile à Erchin
le 3 janvier 2009, messe à 18h, suivie de la marche.


